
 

 

L’ANCIENNE ET LA NOUVELLE ÉCONOMIQUE 
 
 

de Gilles-Gaston GRANGER 
 

Revue Esprit d’Octobre 1956 (numéro 243) 
 
 
 
 
 

Pour agrémenter intelligemment cette période de vacances, voici un texte écrit il y a 66 ans par l’un des 

plus grands épistémologues du 20ème siècle.  

Chez les économistes, G.-G. Granger, philosophe français (1920-2016), agrégé de philosophie, licencié 

en mathématiques et docteur ès lettres, professeur d’Université, est réputé essentiellement pour sa 

« Méthodologie économique » parue en 1955, suite à la thèse qu’il a soutenue sur ce sujet sous la 

direction de Gaston Bachelard (sa thèse complémentaire a porté sur « la mathématique sociale du 

Marquis de Condorcet »).  

Gilles-Gaston Granger tente dans cet article comme dans sa thèse principale de répondre à la question de 

savoir s’il peut y avoir une connaissance scientifique des faits humains ; question qu’il formulait déjà 

dans son mémoire d’études supérieures sur la théorie de la science chez Aristote. Cela amène tout 

naturellement le philosophe à envisager une question que soulève la science économique depuis toujours, 

celle de la « scientificité » propre aux sciences de l’homme. Pour nous, l’article présente aussi l’intérêt de 

brosser d’une certaine façon un panorama de l’histoire de la pensée économique. 

 

           



 

 

    
 



 

 

 

 



 

 

 

 



 

 

 

 



 

 

 

   
 


